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	  Escapades culturelles, randonnées sauvages, rencontres et souvenirs inoubliables


La route historique, à la découverte du nord de l’Ethiopie :
16 jours dont 14 en Ethiopie

Contenu de ce dossier client :

· Page 02 à 05	:	Description et points forts de votre voyage.	
· Page 05 à 14	:	l’itinéraire /  programme.	
		

	
N.B : En raison d’impératifs locaux (météo, état des routes, jours et horaires des vols fluctuants, etc.), ce circuit pourrait être modifié.

















Description du voyage :

Votre point de départ Addis Abeba,  fondée le 25 novembre 1887, est la capitale fédérale de l’Ethiopie et aussi de l’Afrique depuis l’installation du siège de l’Union Africaine en 1963. 
Le circuit suivra la route historique commençant par la ville de Bahar Dar située au bord du lac Tana (plus grand lac d’Ethiopie) et qui s’est développée autour d’une église dédiée à saint Georges et construite au 13e siècle lorsque le christianisme orthodoxe s’est répandu dans cette région. Vous aurez aussi en fin de séjour une excursion aux chutes du Nil Bleu, alimentées par la plus importante rivière du pays, qui est le seul exutoire du lac Tana, étant le principal affluent du Nil.
Ensuite vous vous rendrez vers Lalibela, un des deux grands lieux saints d’Ethiopie (avec Axoum) comprenant une dizaine d’églises hypogées et  qui est surnommée la Jérusalem Noire puis vous continuerez votre voyage dans les hauts plateaux éthiopiens en direction du Tigré qui abrite 245 anciennes églises qui ne furent connus des chercheurs occidentaux qu’à la fin des années 60. Le voyage dans le Tigré se terminera par la visite des sites d’Axoum, la première capitale d’un état éthiopien entre le 1e et le 7e siècle (après la naissance du Christ). Ensuite vous poursuivrez par une route spectaculaire en direction du massif du Simien (qui signifie nord en amharique qui est la langue officielle du pays) qui résulte d’un épanchement de lave volcanique sur plusieurs millions d’années et qui a donné un dôme montagneux couverts de volcans boucliers éteints. Et dont les paysages sont parmi les plus beaux du continent africain.
Vous terminerez le séjour par Gondar, 3e capitale de l’histoire du pays dans l’ordre chronologique et où l’empereur Fasilidas fit construire un palais en 1635  autour duquel la ville va se développer. 
Le parc national du Simien:

Il situé dans le massif du même nom, à 120 km au nord de Gondar.
La formation des hauts plateaux éthiopiens date de plus de 70 millions d'années suite au bombement de la croûte terrestre provoqué par la remontée de magma, qui a formé un dôme d'ampleur régional. Cela fut suivi d'une forte activité volcanique. Le massif a de nombreux volcans éteints tels le Ras Dashen ou Ras Dejen, le point culminant à 4543 m, qui  est un volcan bouclier formé il y a 30 millions lorsque se sont produits des éruptions, sur une période d'un million d'années, qui ont laissé des couches de lave sur 3000  m de profondeurs.
C’est un paysage impressionnant, où l’érosion massive survenue au cours des millions d’années a formé des pics accidentés, et des gorges profondes d’une beauté exceptionnelle dont certaines atteignent jusqu'à 1500 m de haut. Les montagnes sont séparées par des vallées profondes au nord, à l’est et au sud et offrent de vastes panoramas sur les vallées creusées de canyons accidentés.
Ces paysages de vallées, et de précipices très profonds sont comparés à ceux du Grand Canyon du Colorado.
Le parc national, d’une superficie de 412 Km2 (à l’origine 136 km2, délimité à nouveau entre 2003-2007), avec des altitudes allant de 1800 m à 4543m pour le Ras Dashen/Ras Dejen (plus haut sommet d’Ethiopie) a été établi en 1966 pour la conservation de la biodiversité car il est le refuge d’espèces menacées et pour certaines endémiques comme le bouquetin d’Abyssinie (Ibex walia), le loup d’Abyssinie et le singe Gelada.
Le parc fut l’un des premiers sites éthiopiens qui furent inscrits sur la liste mondiale du patrimoine en septembre 1978 et il est considéré depuis 1996 comme « en péril » car une grande partie de celui-ci a été dévasté par l’activité agricole et l’utilisation intensive des pâturages par les nombreux troupeaux. Les incendies fréquents dans les forêts de bruyère et la construction d’une piste traversant le parc ont également endommagés le parc. Il a été retiré en juillet 2017  suite notamment aux relocalisations de certains villages et à la construction en périphérie d’une nouvelle route.
Les 3 principaux étages de végétation du parc sont les prairies afro-alpine des hauteurs du massif, les forêts de bruyère en dessous de 3500 m, et les pentes de fétuques et recouvertes d’arbustes.
La flore est principalement constituée de 10 espèces d’herbes poussant en haute altitude, des lobélies géantes et des kniphofia foliosa (tritomes) endémiques. Les arbres et arbustes dominants sont l’Erica Arborea (bruyère) et le buisson au curry (un genre de millepertuis). On trouve aussi la rose d'Abyssinie (fleur blanche et seul véritable rose du continent), des jacinthes, et de grands rhododendrons.
Il y a une plus d’une vingtaine de grands mammifères dans le parc : le bouquetin d’Abyssinie endémique dont il resterait plus de 900 individus, le loup d’Abyssinie (qui est l’espèce de canidé la plus rare au monde, en danger d’extinction, il n’en reste plus qu’une centaine dans le parc sur les 450 observés dans le pays), léopard, hyène tachetée, chacal doré, antilope oréotrague, babouin Anubis et Hamadryas.  Mais le mammifère le plus commun est le singe Gelada (on ne l'appelle plus un babouin car il a un ADN différent de celui-ci) qui le matin remonte des falaises vers les plateaux herbeux pour se nourrir. C’est le seul singe herbivore au monde. Et on peut en rencontrer des centaines, généralement des unités reproductives avec des mâles dominants, de nombreuses femelles et leurs petits. Et on peut également observer environ 137 espèces d’oiseaux dont le rare Gypaète Barbu et différents rapaces.
Le parc est principalement habité par l’ethnie Amhara (chrétiens et musulmans) qui vivent dans des huttes de pierre (les toukouls), de torchis et recouvertes de chaume et pour les plus riches de tôles ondulées. L’activité principale est l’agriculture et l’élevage de chèvres, moutons à queue grasse et bœufs. La principale plante cultivée en haute altitude (jusqu'à 3600 m) est l’orge, et plus bas on cultive entre autre du blé, de l’avoine, des fèves.
Le ras Dashen/Ras Dejen, signifiant soit: "le général qui combattit en avant de l’empereur" ou le nom d'un personnage local, est le plus haut sommet du pays avec une altitude 4543 mètres dont la première ascension documentée fut effectuée par deux officiers français Ferret et Galinier en janvier 1841.
Les points forts :
· Eglises du lac Tana et chutes du Nil Bleu
· Lalibela et ses églises excavées classées par l’Unesco
· Eglises cachées du Tigré
· Stèles et obélisques d’Axoum
· Le parc national du simien
· Châteaux et église Debré Birhane Sélassié à Gondar
· L’itinéraire empruntent les plus belles et spectaculaires routes du pays.
Remarque : 
Au choix, circuit en formule lit et petit-déjeuner, en demi-pension ou pension complète
Itinéraire / programme :

1er jour : Paris / Addis Abeba
En soirée, envol à destination d'Addis Abeba (vol ET 705 Paris 21h05 / Addis Abeba 06h20). Nuit à bord.

2e jour : Addis Abeba (2 400 m d’alt.)

Matinée : arrivée matinale à Addis Abeba, « la nouvelle fleur » en langue amharique.  La ville fut fondée à la fin du 19e siècle par le négus Ménélik 2 (ex-roi du Choa et Négus de 1889 à 1913). A l’arrivée, direction des collines d’Entoto pour bénéficier d’un beau point vue sur la capitale éthiopienne, ensuite visite du musée ethnologique particulièrement intéressant en raison de la très belle collection d’icônes et de croix.

Déjeuner : en ville. 
Après-midi : visite de l'église de la Sainte Trinité, saint siège de l’église orthodoxe éthiopienne, inaugurée en 1944 et lieu de sépulture d'Hailé Sélassié et de sa femme Menen Asfaw. Mais également le lieu de repos de nombreux résistants à l’occupation italienne, de personnalités religieuses, politiques et du monde du spectacle.
Installation à l’hôtel.

Dîner : à l'hôtel.
Pour ceux arrivant ce jour avec Ethiopian Airlines, il y a aussi la possibilité de se reposer le matin (comptera pour une nuitée supplémentaire) et d’effectuer les visites l’après-midi. Pour ceux arrivant avec Turkish Airlines il y a également une nuitée supplémentaire.
3e jour : Addis Abeba / Bahar Dar 
Vol Addis Abeba vers Bahar Dar 

Matinée : Bahar Dar doit sa fondation à la construction sur ses berges d’une église, St Georges, à la demande du roi Amda Sion au 13e siècle. A partir de cette époque, le christianisme va alors s’étendre dans la région et tous les abords du lac vont alors se couvrirent de monastères à partir de la fin du 13e et au 14e siècle. 
Installation à l’hôtel pour 2 nuits.
Pour terminer la matinée, déplacement en bus jusqu’au Bezawit, nom donné au point de vue sur la ville, le lac et qui situé à proximité de l’ancien palais provincial de l’empereur  Haïlé Sélassié, dernier Négus, déposé en 1974 et promenade le long du lac Tana.

Déjeuner : dans un restaurant au bord du lac.

Après-midi : excursion aux chutes du Nil bleu à Tiss Abay « la fumée du Nil » par une piste de 30 km avant de traverser le Nil Bleu en bateau, puis de là il faut marcher une demi-heure au milieu des cultures de canne à sucre, de piment et de khat pour admirer le spectacle des chutes. Ensuite, passage d’un pont suspendu et marche d’environ 1h30 sur un chemin de montagne d’où vous aurez d’autres vues sur les chutes suivies de la traversée d’un village avant de rejoindre un pont du 17e siècle construit au-dessus d’une gorge étroite creusée dans le basalte pour permettre le passage du Nil Bleu en aval des chutes et enfin rejoindre le bus pour le retour à Bahar Dar.

Dîner : à l'hôtel.

4e jour : Bahar Dar / Iles du lac Tana en bateau

Matinée : petit déjeuner à l’hôtel. Puis embarquement pour une journée sur lac Tana (3041 km2, 37 îles et 29 églises et monastères) et dont la région est historiquement très riche. Au cours du trajet, 1er arrêt au centre du lac sur l’île de Narga extension de l’ile de Dek (la plus grande île) pour visiter l'église de Narga Sélassié (18e siècle), dont les murs extérieurs et intérieurs sont recouverts de très belles peintures  d’inspiration bibliques. Le musée de l’église abrite de nombreux trésors et parmi eux de très beaux manuscrits.

Déjeuner : pique-nique.

Après-midi : 2e arrêt, sur la presqu’île de Zeghé, pour découvrir l’église d’Azewa Maryam fondée au 14e siècle, l’une des dernières églises du lac Tana ayant conservés un toit de chaume et dont les murs intérieurs sont recouverts de peintures du 19e siècle. Poursuite de la traversée jusqu’à Bahar Dar.

Dîner : à l'hôtel.

5e jour : Bahar Dar / Lalibela (2 480 m, 300 km)

Matinée : petit déjeuner à l’hôtel. Tôt le matin, route pour Lalibela (300 km) à travers la plaine lacustre avant d'aborder la route chinoise, dont la première partie jusqu'à Debre Tabor est bordée par de nombreux bouchons volcaniques puis ensuite ce sera un plateau de cultures d’orge et de blé. Après la ville de Nefas Mewcha, la route passe à proximité d’un escarpement offrant des paysages impressionnants de gorges profondes. 
Déjeuner : pique-nique en cours de route.

Après-midi : le terrain sera plus sec avec peu de végétations sur les 60 km avant d’arriver à l’église de Neakuto Le’ab (7 km de Lalibela), église construite à l’intérieur d’une caverne datant du 13e siècle et contenant d’importantes reliques (croix, tambour en argent et livres antiques).
Installation à l’hôtel pour 3 nuits.

Dîner : à l'hôtel.

6e jour : Lalibela

Matinée : petit déjeuner à l’hôtel. Selon son hagiographie, c’est dieu qui aurait demandé au roi Lalibela de construire 10 édifices correspondant à 11 églises. Et c’est après avoir visité la terre sainte qu’entre les 12e et 13e siècles que celui-ci a fait faire creuser verticalement et à même le roc (dans le tuf et basalte) des églises “hypogées”, réparties de part et d’autre d’une tranchée en partie creuser “ le Jourdain”, et en a fait un grand lieu de pèlerinage. Le site est inscrit au patrimoine mondial de l’Unesco depuis 1978. 4 églises sont recouvertes d'un toit depuis 2008.
Visites des églises du premier groupe, l’ensemble nord : avec Beta Medane Alem ou “maison du Sauveur du Monde” (la plus haute et la plus grande, splendide sur un plan architectural). Suivie de la visite des églises, de Beta Meskel, Beta Denagel, et de Beta Maryam ou “maison de Marie” la plus richement décorée. Et pour terminer l’après-midi, les églises de Beta Golgotha et Beta Debre Sina, ainsi que la très célèbre Bieta Ghiorghis ou “maison Saint-Georges”, édifiée selon un plan de croix grecque, excavée à même le roc et à laquelle on accède par une tranchée débouchant sur une cour.

Déjeuner : au restaurant de l’hôtel.		

Après-midi : début des festivités avec la cérémonie d’ouverture de la fête de Timkat qui commémore – 12 jours après le Noël éthiopien dans le calendrier Justinien – le baptême du Christ dans les eaux du Jourdain. De toutes les églises de Lalibela, les diacres en costumes de soie brodée au fil d’or, portent les traditionnelles croix de Lalibela ; puis viennent les prêtres sous leurs ombrelles multicolores, qui se rencontrent sur la place principale et se dirigent en procession au son des sistres, des tambours, des mélopées incantatoires en langue Guèze (du royaume d’Axoum) vers le bassin situé en face de l’hôtel Roha pour y rester toute la nuit. Myrrhe et encens brûlent d’abondance… En cette occasion, les « tabot », tablettes en bois (copies des pierres sacrées reçues par Moïse, et sans lesquels les églises ne peuvent être consacrées), précieusement recouverts d’étoffe, sortent des églises et sont placés dans des tentes à proximité du bassin pour la nuit.

Dîner : à l'hôtel.

7e jour : Lalibela (jour de fête)

Matinée : consacrée aux festivités de Timkat. 

Déjeuner : dans un restaurant de la ville.

Après-midi : découverte de l'ensemble sud des églises : Bieta Emmanuel, Bieta Mercurios, Bieta Abba Libanos, Bieta Gabriel et Raphaël.

Dîner : à l'hôtel.

8e jour : Lalibela / Mekele (2 084 m, 410 km)

Matinée : petit déjeuner à l’hôtel. Journée complète de route vers Mekele (400 km) offrant de très beaux paysages de montagne, entrecoupés de quelques arrêts photos sur l’itinéraire. Peu après Lalibela la route deviendra une piste. Celle-ci piste passe au milieu de terres cultivées et traverse la rivière Tekeze (rivière majeure d’Ethiopie dont la source se trouve dans les montagnes à l’est de Lalibela) et mène à un col près du village de Dilb, pour rejoindre la route chinoise au bout de laquelle se trouve la ville de Woldiya.  
	
Déjeuner : dans un restaurant de Woldiya.

Après-midi : tout d'abord traversée d'une plaine où on cultive entre autre du tef (céréale originaire d’Ethiopie et dont on fait des galettes), puis d'une zone montagneuse avant d'arrivée en fin d’après-midi à Mekele qui n’était qu’un village au 19e siècle avant de devenir la capitale de l’Ethiopie lorsque l’empereur Yohannes 4 (1872-1889) y fit construire un palais vers 1882. De nos jours, cette ville de plus de 500 000 habitants est la capitale de la région du Tigré qui compte de très nombreuses églises rupestres.
Installation à l’hôtel pour une nuit.

Dîner : à l'hôtel.

9e jour : Mekele / Eglises de Gheralta / Wukro

Matinée : petit déjeuner à l’hôtel. Départ pour le massif du Gheralta (90 km de Mekele) dont la roche principale est le grès rouge. Tout d’abord visite de l’église de Maryam Papaseit située au bout d’une piste. Selon le prêtre l’église aurait été creusée au 4e siècle dans la paroi d’une caverne, les peintures à l’intérieur sont quand à elles plus récentes, ayant été réalisées entre la fin du 18e et du 19e siècle. Après la visite, petite marche d’environ 40 mn en direction d’un majestueux figuier sycomore pour le pique-nique et durant laquelle vous aurez peut-être la chance d’observer de nombreux oiseaux, et des grivets d’Abyssinie.

Déjeuner : pique-nique.
	
Après-midi : visite de l’église d’Abreha et Atsbeha, deux frères et rois axoumites qui furent les premiers à être convertis au christianisme au 4e siècle. C’est une église semi-monolithique creusée dans la roche et dont les murs du narthex à l’entrée sont recouverts de peintures datant de la fin du 19e siècle.
En fin d’après-midi, installation à l'hôtel.	

Dîner : à l'hôtel.

10e jour : Wukro / Axoum (250 km)

Matinée : déplacement par voie routière vers Axoum par une belle route traversant les beaux paysages du Tigré. Sur l’itinéraire visite de la mosquée de Negash, où fut construite la première mosquée du pays et du continent africain au 7e siècle et où se trouve les tombes de 15 disciples de Mahomet qui avaient trouvé refuge en Ethiopie à cette époque. Arrêt à Adigrat pour le repas de midi.

Déjeuner : dans un restaurant de la ville d’Adigrat.

Après-midi : quelques kilomètres après le départ d’Adigrat, passage d’un col à plus de 3000 m d’altitude offrant un très beau point de vue sur la région. Dans la descente qui suit, les paysages sont tout aussi magnifiques. En milieu d’après-midi, visite du temple de Yeha qui est le plus ancien édifice encore visible en Ethiopie et qui fut construit entre le 8e et 5e siècle avant la naissance du Christ. Ce temple fut érigé par une colonie d’origine sabéenne certainement pour le culte de la divinité de la lune Almaqa et fut ensuit transformé en église au 6e siècle par le moine Abba Afse venu de la région syrienne.
Ensuite passage par la ville d’Adwa ville dont les environs furent le lieu de la premier grande bataille qui a vu s’affronter les forces italiennes et l’armée de Ménélik 2, et dont la conclusion fut la victoire du roi éthiopien le 2 mars 1896. 
Installation à l’hôtel pour deux nuits.

Dîner : à l'hôtel.

11e jour : Axoum (2130 m)

Matinée : visites de la ville d’Axoum (signifiant l’eau du chef) qui fut la première capitale historique de l’Ethiopie dont le royaume s’étendait à son apogée (entre les 3e et 7e siècles) de la Méroé jusqu’à la partie occidentale de la péninsule arabique.
Visite des différents sites d’Axoum inscrite au patrimoine de l’humanité en 1980 en commençant par le grand champ de stèles royal aux dizaines de stèles (taillées dans une roche appelée ​​​​​​​syénite à néphéline) dont la plus massive pèse 520 tonnes et mesure 33 m. et les vestiges du palais de Dongour (localement appelé palais de la reine de Saba) découvert par une équipe franco-éthiopienne entre 1966 et 1968 et qui est le seul palais de la période axoumite (6e siècle) dont les vestiges sont encore visibles de nos jours.

Déjeuner : à l’hôtel.

Après-midi : poursuite avec le bain dit de la reine de Saba, la pierre d’Ezana et avec un ensemble funéraire que les archéologues ont appelés les tombeaux des rois Kaleb et Gebre Meskel (qui furent deux rois importants de la période axoumite). Enfin, visite de l’enclos paroissial regroupant la mystérieuse chapelle où serait gardée l’Arche  d’Alliance ramenée de Jérusalem par Ménélik Ier (accès interdit à tous), un musée d’objets religieux et deux églises dédiées à Sainte-Marie-de-Sion. L’ancienne Sainte-Marie-de-Sion, l’église mère d’Ethiopie construite lors de la conversion du roi axoumite Ezana au 4e siècle, a été reconstruite plusieurs fois au cours de son histoire, notamment sa forme architecturale actuelle date du règne de Fasiladas à l’époque Gondarienne (17e siècle). Cette église est un « Gedam », c’est-à-dire un monastère (accès intérieur interdit aux femmes). La nouvelle Sainte-Marie-de-Sion ouverte à tous est une basilique inaugurée le 07 février 1965 sous le règne d’Haïlé Sélassié.

Dîner : à l'hôtel.




12e jour : Axoum / Debark (2750 m, 260 km).

Matinée : petit déjeuner à l’hôtel. Journée complète de trajet vers le parc national du Simien via Debark par l’une des routes les plus spectaculaires du pays. Notamment dans la matinée, lors du passage de la puissante rivière Tekeze dont les gorges sont parmi les plus profondes du continent africain (2000 m de profondeur à certains endroits).

Déjeuner : pique-nique en cours de route.

Après-midi : seconde partie impressionnante de l’itinéraire, après la traversée de la rivière Zarima, remontée de 40 km (1500 m de dénivelé) vers la ville de Debark en empruntant la piste accidentée connue sous le surnom de Lima Limo (construite par les italiens au début de l'occupation du pays), où on peut apercevoir des singes Geladas et des grivets d’Abyssinie. 
En fin d’après-midi, installation dans un hôtel de Debark pour une nuit.

Dîner : à l'hôtel.

13e jour : Debark / parc du Simien / Gondar (2 225 m).

Matinée : petit déjeuner à l’hôtel. Déplacement par la route jusqu’au Lodge du Simien (3260 m) suivie d’une balade tout  en descente suivant l’escarpement pour observer la magnifique faune  (Gypaète barbu, l’endémique singe Gelada, etc.) et la flore du parc ainsi que les paysages spectaculaires façonnés par l’érosion.

Déjeuner : à l'hôtel.

Après-midi : route vers Gondar (130 km) située au nord du lac Tana. La ville fût fondée lorsque le roi Fasilidas s’y installa et y fit construire un palais en 1635 et elle devient alors la capitale de l’Ethiopie du 17e au 19e siècle.
Installation à l’hôtel pour 2 nuits.

Dîner : à l'hôtel.

14e jour : Gondar

Matinée : petit déjeuner à l'hôtel. Puis visite des monuments de la ville classés au patrimoine mondial de l’humanité depuis 1979 : la cité impériale et ses châteaux (et vestiges), palais des souverains Fasiladas, Iyasu Ier, Bakkafa et Mentewab ; la très belle église Debré Birhane Sélassié construite à la fin du 17e siècle à la demande du roi Iyasu Ier et dont les murs sont recouverts de peintures, réalisées sur du coton marouflées au mur de torchis, rappelant différents passages de la bible et d’autres qui vous serons certainement inconnus car tirés de textes du second canon (ou apocryphes) mais que l’église orthodoxe a inclus à son canon. 

Déjeuner : au restaurant en cours de visite.

Après-midi : continuation des visites non effectuées le matin avec le bain de Fasiladas rempli une fois l’an à l’occasion des fêtes de Timkat ; le palais de Qousquam et l’église  de Qousquam Maryam construits pour la reine Mentewab (seul reine de l’époque gondarienne) et où elle séjourna à la fin de son règne.

Dîner : à l'hôtel.

15e jour : Gondar /Addis Abeba / Paris
[bookmark: _GoBack]Vol domestique retour Gondar – Addis Abeba 

Matinée : petit déjeuner à l’hôtel. Transfert à l’aéroport et envol pour Addis Abeba. 
A l’arrivée visite du musée national où se trouve la fameuse Lucy (on ne peut voir que la copie)

Déjeuner : dans la capitale.

Après-midi : petite promenade dans le quartier de Piassa (quartier historique de la capitale). Chambre de courtoisie pour refaire ses bagages et prendre une douche avant le départ, suivi d’un repas d’adieu avec danses traditionnelles. En soirée, envol pour la France selon les horaires mentionnés sur votre convocation.

Dîner : au restaurant, repas traditionnel avec danses folkloriques.

16e jour : Paris

Arrivée le matin à Paris.
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